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iliner deý la veille -JOnnY rougit et diýzcflPa les domestiques ë

que sa mèrec accuJsait de ce larcin ; M. de Kira<leuec, fati- gi

gué de tant dje bruit pour un si minimne sujet, y fit diversion par (

le récit d'un nouvel attentat dla Carrier 'ce monstre désho- ri

norait les femmes avant de les égorger les regards de Jenny r

s'enflammèrent d'"Indigi1ati(ln.s

Le lendemain, M1. de Karadcuc ffortit lie 4one ficure Pour qi

un promrenade d'habitulde ;il 'avait neigé piendant la nuit, et a

dans les allées couv~ertes d'une nappe b'lance, on remarquait

des pas d'hsnme qui partaie'nt de la fenêtre de Jenuiy, et tra- f,

versaient le parc dans tonte sa longuieur jusqul.i'à la petite porte, c

pour se pe-rdre ensuite dans la caan e ni.N de lK-radcuc p

essaya de se Persuader que, le jariliiie.r olu qrIeîque domlestiqueC v

du echàteauil était sorti avant le jouir pouir alflt . la ville, et il ni

examina Plus aitentiveniient la direction dles oais. Mais les P

efforts qu'il fit pour expliqluer ces traces accu *satrires ne ré- i
us$irent qu'à lui mnontrer qu'un homme était sorti de l'apar-

lmndesa fille:* sa douleur fut mnoins terrible enceore quev

se colère.
. Il appeIl madamre de Karadeuc pour recommencer avec

elle un second'examen qui, rimea le mnôme résultat ;les la-

mnentations de la mère aigrissaiient le désespoir du père,
dont la sévérité républicaine méditait lin clîàtinr.eîit
digne de l'oflnse ; lorsque la Prétendtie cou"pable s'approcha
d'ein air préoccupé et Plus Pâle qu'à l'ordinaire. Un coup
d'Seil irrité de son père la glaça de stupeur ; elle demeura im-

mnobile, le front baissé, commne pour entendre son arrêýt.
iMalheurieuse enfant ! s'écria M.L de Kraieuc, un homme

est-il sorti cette nuit de votr-e appartement 1 l7

La jeune fille tressaillit et ne répondit rien à cette birusque
question, que sa contenance même ne niait lias.

(, .Jenny !' vous rrvouez donc? reprit M. de Karadeuc après

un silence- Quoi ! sans respect. pour la maison palernelle,
vous avez, fait si bon marché de votre honneur? Quel est-il cet

homme 1il mourra de nma m-ain !I

Sa fille ne bogea pas davantage, et joignit les mains cri
supPliante.

" & Non,ý il nic mourra psas ! mais je veux savon' rsi votre choix

n'est pas une tache Pour Votre famrille .. Peut-être consenti-
rai-je alors à unT mariage devenu nêgessaire. . Nonmusz cet

hoînie.. .sur-le Champ t

En ce muoment' inn son de clochle rappela M. dle Karadeie

a,~ Il hIltenau, et t'n valet totut effaré vint l'avertir quetic eux
agnsde CarIrier, portant la ceinture tricolore, venaient exé-

cutel' une visite dlomiciliaire. Leunquête avi' éàcm

~~flcéàqLiN1t . de Karadeno pal'ut et se mit à la diri,ýer liii-

mâme ; sa fille l'accoiuiPagtiait avec lin trouble visible,

i li s'acçcrUt osurtot lorsque t'un des comnisare annonça

qu'i hrhi un chef vendéen échappé à la défaite de Fon-
tgnay, et réfugié dans les enviro>ns le Nantes.

Jenny paî.aifsait accablée et décotîraffée ch'Iaque 1fois que le

regard foudroya nt de M. de Karadeue tonmbait sur elle Vi

r-tOment elle essayait de se remettre et de faire bonne conte-

nance, la frayeur se peignit mir totite en Personne, surtout

qtràüd la visitIO qui eut lieu daIn$sa c5hamîbre amena la dé-

coutverte d'un" Costunlio d'o&n-ier !Vendéel :.hgtWlt vert, écharpe

blnhe, croix de Saint-Louis, et d'un pnrtefetiille ýdans lequel

taient des lettres, heureîîscrrent FosalrC'C écites et si-

nées par, les généraux Cathieline.tu et d'E .bl 1e :ces différ-ent%

bjets étaient aur fond d5uni arniGire. parmyi (les robes de foin.

le. Mý dle Karadeuc avait saibi sa fille par le b-as et y

uiprî mait ses dloigts avec flureur.. mais Jenriy se dé barras-

it de cette étreinte s'élança au dlevait des commissaires

iii drcsriaient procès-verbal de cette trouivailles et Tear dit

vec 1 -ermecté

"4Citoyens! mes parents neîlduivent pas être inquiétés pîour il n

it dont je me reconnais seule coupable :j'ai re-çu dans ými

hairnbre un oflicierde l'armée vendéenne% et ce matin il et> est

arti sou3 un déguYiisemrent que je loi ai Procuré. MNais4, je

ous jure que mon père et ina mère l'ignoraient ; leurs opiý

ions et leur attathement à la République sont assez connue

our qu'on ncles soupçronrre pas d'intelligence avec nos enne-

Ilis... Se me remets entre vos mains, I

La colère de M. de ICaradeuc avait fait place à la pitit'; en

'oyant sa fille bien-aimée sous le poids d'une a( cusation ca-.

itale, il oubliait la faiute qu'il eût punie dans une autre cirý

onstance, et devint avocat indulgent, de juge m~enaçant qu'il

:tait ; niais ses instances, ses pyières furent impuissantes ett

faveur de son enfant.

Je.nîy fut conduite dans les prisons dle Nantes , les agentis

le Carrier n'inquiétèrent pas la firmille de I(aradeuc. Leir

lémarches du malheureux pare n'eurent d'autre effet quer

l'accélérer le jugement ... peut-être la condamnation de týa

fille
Carrier était en humeur de g-aieté et dle clémence le jour

où mademoiselle de Karadeito fut amenée devai;t son tribu-

nal. L7énergie de cette jeune fille n'avait point été abattu«

par les torgures du cachot : elle était berle dans sa pâleur, et le

tour (le ses veux noirci par les insomnies leur donnait uirs

éclat Plus Pénétrant, Carrier, gYorgé- de vin et embourbé de,

sang, fixa ses prunelles harjies sur cette figure frère et ré-

signée :il se prit à rire dle toutes se8 forces àl a lecture de l'acter

d'acc usation.
iAh ! ahl ! mignonne, dit-il en se renversant dans son fau-

teuil, vous recevez un homme dans votre chamtubre, la nuit I...

peste !lcela promet ! quelle déesse (le la Raison!

-Ce nî'est pas un homme, citoyen, c'est un proscrit !re-

partit fièrement mademoiselle (le Karadeuc.

-Diaittre ! rien que ça ! ...Uri enragé de Vendéen, un cul-

tivateu 'r dles fleur-, île lys, un chouan ! Sais-tu citoyenne, que)

ce drôle-là est heureux commîe un roi, quoique nous ayols

amorti !cs rois

-Citoyen Carrier, répondit-cire avec indignation, si le*

femmîres que vous avez rendues veuves se souvenaient dle

Charlotte C ordnyv, vous seriez où est Marat!

-. l'o me ftis beaucoup dl'hanîîeur, citoyenne ;merci f dle

me coll pare-. à l'illusetre Mal-at. Mais, dis doinc, ma mie, toià

Vendléen est-il encore sur ses deux, jambes!

-)ui, citoyeii ;l'homme dorat j'ai secondé la faite n"'a

plus rien à cia:indre dle tes boturrcný-ux...je l'espère!

S-Tant mieux pour liii.. nmais si je le rattrape, voire af-

faire est bâclée, la belle ! et je vous nierai ensemble alun-

chés dos à dos, à la mode de tacs mariage réPliblicainsl.I

Ce joutr-là Carrier était las (le tirer -il bigna Une grâce

av-ec autant d'intditYêénce qu'il ou 6;gYné tii arr'êt de mort,' et
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